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commencerét & s’apparoiftre a luy, tournoians fimple-
mét au tour du foyer, fans faire autre chofe, iufques
au fixiefme iour, qu’ils luy parlerent, & luy dirent:
7 fondacotiané nous venons icy pour t’affocier auec
nous, nous fommes des demons, c’eft nous qui auons
perdu le pais par la cGtagion. Et 12 deflus quelqu’vn
d’entr’eux nomma tous les autres par leur nom, cet-
tui-1a, dit-il, s’appelle Ateckiategnon, c’eft a dire qui
fe change & fe deguife, & eft le demon de Zande/ou-
aronnon, qui eft vne montagne aupres du bourg Ozn-
nentifats; apres luy auoir dit le nom de cing [157] ou
fix qu’ils eftoient; mais il faut que tu fgache, luy
dit-il, que le plus mefchant de tous eft celuy &' On-
dichaouan (qui eft vne grand Ifle que nous auons
icy a noftre veué) ce demon eft comme vn feu. C'eft
celuy qui fe repaift des cadaures de ceux qui fe
noient dans le grand lac, & excite les orages & les
tempeftes dans 1’obfcurité, defquels il abyfme les
canots. Mais maintenant nous defirds auoir pitié du
pais, & t’affocier auec nous, pour remedier a la con-
tagion qui court. A quoy Z/ondacoiiané aiit refpondu
qu’il en eftoit fort content, ils luy enfeignerent quel-
ques remedes, dont il fe feruiroit pour la guerifon
des malades. Entre autres ils luy recommanderent
fort les feftins d’ Aoiitaéroki, adiouftant qu’ils ne crai-
gnoient rien tant que cela. On dit aufli qu’ils firent
mine de le vouloir emporter, mais qu’il leur refifta fi
bien, qu’ils le quitterent a faire feftin d’vn chien, le
menagant de le venir querir dés le lendemain, au
cas qu’ils y manquaft. Ces demons aians difparu,
Tfondacoiiané raconta toute 1’affaire au Capitaine
Enditfaconc, lequel en aiant fait le raport en plein
confeil, on luy trouua incontinant vn chien, dont il



